
Selon Macron : « Nous, Français, entendons 
demeurer libres dans le siècle ». 

Dimanche 13 juillet, lors du traditionnel 
discours aux armées, le président des riches et 
des industriels de l’armement a multiplié les 
phrases creuses pour masquer une réalité difficile 
à assumer. 

Alors que Bayrou explique dès qu’on lui tend 
un micro, que « tout le monde » doit participer 
à trouver 40 milliards d’économies dans le futur 
budget de l’État – le tout sans hausse d’impôts et 
sans revenir sur les milliards offerts au patronat 
sans contrepartie, via le CICE et les allégements de 
cotisations sociales patronales – une institution 
n’est pas touchée par la crise, l’armée. 

IMPÉRIALISME ET MILITARISME
Le terrain avait été balisé le vendredi précédent 

par le chef d’état-major des armées lui-même, 
plus haut gradé de l’armée française, qui a pris 
le temps d’expliquer que la guerre était déjà en 
Europe, que « le Kremlin a fait de la France une de 
ses cibles prioritaires » et que la Russie constitue 
« une menace durable », sans parler de la « me-
nace terroriste » et de la guerre au Proche-Orient, 
dont il ne précise pas qu’elle est menée par les 
États-Unis et Israël.

Toute la propagande relayée par les grands 
médias sur les « nouvelles formes de guerre » n’a 
en réalité qu’un objectif, faire accepter la hausse 
exponentielle des budgets militaires.

LES DÉPENSES MILITAIRES EN FORTE HAUSSE
Le budget des armées est encadré par une loi 

de programmation militaire qui fixe les dépenses 
sur six ans. 

De 2019 à 2025, il était de 295 milliards d’euros, 
il est passé à 413 milliards pour 2024-2023. Macron 
annonce 3,5 milliards d’euros supplémentaires 
en 2026 et 3 milliards en 2027. 

Et ce n’est pas fini ! Les pays de l’Otan sont 

poussés par Trump à augmenter leurs dépenses 
militaires pour qu’elles atteignent 3,5 % du PIB, 
contre 2 % pour la France aujourd’hui, ce qui est 
déjà énorme !

« Pour être libre dans ce monde, il faut être 
craint. Pour être craint, il faut être puissant », a 
aussi déclaré Macron. Cette hausse des dépenses 
militaires permet au passage de remplir d’argent 
public les poches des industriels de l’armement, 
les Dassault, Thalès et autres Safran. Et là, cu-
rieusement, on ne regarde pas à la dépense et 
on ne parle plus du « piège mortel de la dette ».

CONTRE LE MILITARISME, 
REPRENONS LA RUE !

Pour notre camp social, le militarisme est une 
catastrophe. Un euro pour l’armée, c’est un euro 
en moins pour les services publics, pour la santé 
et l’éducation, pour la transition écologique, c’est 
de l’argent en moins pour répondre aux besoins 
de la population. 

Le militarisme, c’est en France la dérive autori-
taire de l’État, la caporalisation de la société, la 
censure des voix dissidentes. 

Contre le militarisme et la guerre, il faut nous 
mobiliser, dans l’unité sociale et politique la plus 
large, reprendre la rue pour réaffirmer et construire 
concrètement une solidarité internationaliste, 
anticoloniale avec tous les peuples en lutte, avec 
les PalestinienNEs en Cisjordanie et à Gaza, avec 
la résistance ukrainienne, avec les peuples d’Iran 
en lutte contre la dictature !
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